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A nos alliés quelque part en France,
13 avril 1918.

Nous, soussignés, Américains alliés, désirerions communi­
quer ou correspondre avec celui qui recevra ce billet et ce dra­
peau, témoignages de la sympathie que notre coeur éprouve 
pour vous et les vôtres; dans l’attente d’une prochaine réponse, 
nous demeurons, cordialement à vous,

E.-C. Hagaborn.
, M.-J. PlMBELL,

B. O ’Kelly,
22, rue du Maine, Norwalk (Etats-Unis d’Amérique).

'• On juge de l’émotion de nos confrères toulousains, conti­
nue le grand journal catholique de Baris, devant la sympathie 
délicate des ouvriers américains qui fabriquent du papier pour 
la presse française. Quand on songe que ces jours d’avril, où 
les Américains avaient cette pensée si touchante, étaient préci­
sément une époque très angoissante pour nous, le souvenir des 
amis n’en est que plus précieux à évoquer après l’orage. ”

La Croix offre ses félicitations à son “ confrère ” de Tou­
louse, en appuyant sur le fait que “ ce charmant témoignage 
de la sympathie américaine ” s’est précisément trouvé dans 
“ le lot de papier ” du Télégramme à l’heure à peu près exacte 
où l’on offre les voeux du nouvel an. Ce joli trait d’humour 
américain nous a paru bien intéressant à noter. E.-J. A.

ETUDE CANONIQUE
APPLICATION DE LA MESSE POUR LE PEUPLE

(SUITE)

IV — SUJETS DE CETTE OBLIGATION
1. Tous ceux qui ont charge d’àmes sont tenus d’appliquer 

la messe pro populo, quoique ces jours différent, comme on le 
verra plus loin.


